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L'évasion de N i M H trnmmutm wr 
M. fe fug» cTtnsttrntwii De**» > Éteaaal 

Un mandat d ' a r m e r à charge d*BJ» jcjesitria 
soupçonné d'avoir favorise la fu i te de Pel laert . 
CX indiv idu , qui n 'a pu ê t r e découvert jus
qu'ici , a d i sparu d e p u i s mardi dernier , jour 
rie 1 évas ion , d i sant qu' i l s e r e n d a i t e n provin
c e . <MMf*m,fB M a v * é a a a la- l i s eUué «At'il 
«varl dWaXBÉR. 

I rrtétmks de tramwty» 
Samflft tvOtT, T«n boit . .—••<, a— taUf-tKp 

BOTtSaftA la» aMMÉHaV M a V , • é t é tae*»»pO M W • * • • • * 
de la far ta ri» Haé , » a . i a t » n . i , j m a » u — é » » 
triquev à ttaaaea* a» la ru» riW r r a t t a 

a é té réduite en 
eut m a y a habitant rue 

rie* Hemiic* •» a u dame». Le voyafeur oui a 
reçu da> pleeee oontaaea a ta « t e , taienait abon-
riammaab U a é té tranaewe». • l ' M » h a I 9 t Pierre. 
Son «ce* est apaeav Use» data» a a*» piaie oootuaa 
au a»iam La eftaarikaar eW ITauto * «a» projeté de 
eon sien» •» ItHsaMnl 0Ê*Wfé q«'fl *'«*» aaa b 
«rier a» W*te» ta» l u i la. On craie» eoar sa 
raison. On rai a adnrmatta a » caimaat «es-owete 
rie Doiira ri» aaaiarawl J t e a r . 

* IKCHKIIKM 
t » vvafeasj «M «érafli» 

r» recala 4 état, heur*» et demie, le ttam vicinal 
« m s U rif3s»t a m a « a s i B I avant l e viflag» 
B ' E d a m II «art coamweé ri» eta* vnajaua. dam 
deux t j ir |d» ri» easassa ri» «H*. V a e signifie étaat 
terme» aa tel drésr» «aveert», deux watjon» dé-
raïUèré** n n 1» Iwoeeotiv» •enta des rails et 
fut j e t e rie»» an tome. P » Huieéhm. « a e » y l o t 
eiaieakrnt nattaeila Six v»y»g»ar», tous paysans, 
«V atahraaah et,Mue»—*», teant légèrement aie» 
•e» pa« lé» «état» rie p»tei te»»»»» Le service ries 
tram» a et» nairii ma»! r i a h l i . 

OSTXHOK 

ABANDON D'ENFANT 
Sai»»»H. vers mid i , un passant a trouvé 

dans o s e a l lée «ht b o i s de Boiik>»rtie a n pa
nier e n os ier c r a t e s a n t deux j u m e a u x tout 
j eunes . Le-* pet i t s c o r p s é ta ient e n t o u r é s de 
linRC blanc aaa» marque a u c u n e ; un biberon 
et une boit* d e poudre étaient à c d f l On les 
porta, à l 'hôpital . 

D ' U J M caajuctc rapidement m e n é e , il résul te 
qu 'un p a s s a n t a v» se d ir iger vers le bois un 
m o n s t e w e t o n * dame parlant a n g l a i s et 
porte»»* de ce paqaet . Il l e s revit peu après 
s a n s r ien , le mons ieur regardant sa montre 
m m m e pour consu l ter le •moment qui le sé 
parait d'un proche départ . 

Un marconagramme lancé de N'ieuport n'a 
pu a t t e n d r e U mal le II e s t à présumer que 
les c o o p a M e s auront é c h a p p é à la jus t ice . 

On a p * arrêter, grâce aux s i g n a l e m e n t s 
e n v o y é » par te légramsne a D o u v r e s , l es au
teurs d u mystér i eux abandon . 

L e coup le a été ramené à O s t e n d e , s a m e d i 
so ir , par la mal le . L a d a m e ne parait pas 
être l à merr d e s nouveaux-nés . L'enquête 
éc'aircira re*t~ affaire. Il y avait d a n s le pâ
mer d e a x l a n g e s dont l 'on portait le nom de 
M a u i . l 'autre de L e e , brodés à la so ie bleue. 
Les d e u x pe t i t e s filles ont été inscrites à 
l'état-eivil et bapt i s ée s d e s n o m s de Marie-
José et José-Marie V a n d e n b o s c h (du bois ) . 

La Vie Sportive 
m 

equirts pnntnMS 
L O L . Y M P I Q U I L I L U M S 

• A T U R A S I M O C L U a OK « O U i J U X 
P A U H U I T S U T * A U N 

„ C* asatcèi qa i ee Jeu» sa» la aaa» t e r r a » d a 
HaeiBi-Clu* B—aaiaiaa. a* Parc da» Sport» rite 
«-«être Tille», offrit an v i l intérêt. Haie le» par 
Uaaaa — et il» sont noorbreax, — du ernb doyen 
ri» notre vit** riaraat 1er* Ma» datas car ils a*sis-
t e n o t , ter, à la défaite emupM» ri» leur faveei 

A a dé»*» ri* anlÉii, l i » » > ' — ai t U I j t e f 
attaquer avec une vigueur inaccoutumée, «a peaea 

que 1» viesais» tarait eaémmeat dai 
• U teUat bieatét abeadonne» toate 

L'ardeur du teaaa toaAaiafen ne fut qu'an 
feu de paille. La ligne d'avant», faible comme 4 
niabituda, cessa bientôt tout» attaque. {Juaat à 
ta déraa*» • - eette défense » laqaeile I» JhMiag 
doit a» asa*» daae as Ckaaapteassst, — ail» a» aassV 
tra, asa* a s » l i s , iaiériaus* à c» eja'eaW avait 
« • d a n » la début rie la taattn. 

L CHysnptajan, aa contraire, est toujours en 
excellent» forme i sa victoire en est une preuve 1 

Les LiOoit ont merveilleusement profité des le
çon» de leur «utiafneur ararraia, ht. WUBass». I l s 
ont acquis peu à peu ua» ertriunae», une soepkea* 
«t aoasi sas» U i t i a u i (dana laquelle o * davia» l'isv 
•aane» «Van a peut—awinai ») qai la» avansacsav 
d'aoasa* ptu» q » rie »aa* d'an paria »apérieur à 
celai de» — t u s éejatpa» de n o u e regjoa. 

Cets» riKiarir» eut l i e* devant de «ombreux 
spectateur». Le» tribune», particulièrement, étaient 
absolument bondées. 

• n s é a . . masa il falla* I» 
iDosMu. L'ardeur riu teaaa 

A n g » a l n 1» é i t î im» lnaarr» prie» par le 
U . C . » . i 1-araajd da grand p*btk. cet»» qui a» 
fréquente pa» aasiduroent les terrain» de foot-

Le pr i s des place» avait été aérieusam—t aug 
raeasé, msa» l'ancra* tarif restait lajian'laal ap-
»fia»t4» «aa.- « fidHw » t !» ries nastehe» riu B.C.R., 
« condition qu'il» retirassent leurs tickets a 
l a i — n . la laa i ia i . 

On n'a pas davantage compris cette mesur» 
q*'e* ne comprendrait la conduite d'un négociant 
av*Bsi»sant le publie qae • ara» « m »» sues paO 
e**ar» as» clients paieront plus cher que le» au
tre»... > 

C» a s serait sûrement pas an saoyen I a*|iin n 
ter «a» clientèle et, e a c» qui concsra» le Hacing, 
en an*» petmetara de douter de la ré—lit» de la 

A ncu», ou peut t» dassanilar également é quoi 
ù les preneurs de 

qai na l'étaient 
a pa recetuasitr» samedi, parmi 
set», le» < âdèlee » d» ceux < 

etc . Cust . L e s e n n e . Tourna i ("Belg.). Té) . 4 6 a 

• U L L K T I M M C T C O R O L O C I Q U I 
ROIBA1X. dlmancbe. 9 janvier i»io 

1 h. Soir, s* au dessus dé léro. 7SS. variable. 
A h. »olr. f Su-deesus de réro. m. variable 
S n. sotr. »• a» aa«»Bn de i*ro. 767. variable. 

Lundi, H» Janvier ltlé. 
Minuit, s* aa-desaa» d» téro. *">. varlaMe. 
I b. mat., T au-aestas de Mro. 7*7, variable. 

1*» Li l lou attaquent I» but roubaitie*. aVeoavx 

L» ssaerssr répond à t'attaque et bombarde le 
but lillois. Des ces première» minutes le jen est 
absolument passionnant, les deux équipai fan*, 
de véntablea prouesses qui provoquant **ra le» 
spectateurs un enthousiasme indescriptible. 

L~n « hand s d'un équipier lillois n'étant pa* 
aperçu de l'arbitre et par co iaéaa ia l . pa» s u fie. 
amène dan» le public de» protestations. Un autre 
Lilmit, Legrand, ne tarde pas à refaire- le. même 
faute et cette fors l'arbitre accord*»», Hoobaix un-
• penalty 1 qui n'aboutit pas, graoe à éftten, 
l'exoelleat gardien de but d» Lille. II» 11 lia» il%ug<i-
l'U.L. fait a s * duceate saperbe, rextraroe-gau-
cne, J3acrot. a'empar» de-Iaéa*lle, ta.pass»^devsnt 
le goal, à Owen et un piemier-buwpour Lille e s t 
marqué. 

Dès cet instant l'O.L. domine plut visiblement 
•on adversaire. Fleet marque an deuxième but; 
Owen, un troisième. Ce* équipier est^sifflé'deux 
fois coup sur coup pour ses c •cands »... cesqui.ne> 
l'empéctiera d'ailleurs pas, par r» suite, d» conti
nuer à se servir de ses mains. 

A ce moment, Honoré, le vainqueur du. Chai-
lenge du croas-country, dùhniafm sur 1» piste où» 
il accomplit ses derniers quatre cents métras. 

L'Olympique ne quitte plus les buts roubaisiens 
qae Colette et Jean Dubry ne défendent qu'à de-
rares intervalles. Avant la On de la première mi-
temps, Fleet marque un quatrième but pour Lil le , 
SUT une passe d'Osren. 

A la reprise, l'extrême-droite du Bacing, Crom-
bé, fait applaudir deux magnifiques essais. 

Un peu après. vYibeux, de I O.L., ayant Ini 
«usai, usé riu « hand > pour gêner Jenicot, l'ar
bitre accorde un second c penalty ». Colette le 
réassit et marque nn but; le premier pour Kou-
baix. 

Le match est loi* d'offrir le même intérêt qu'au 
début mais malgré tout on suit avec intérêt la 
défense désordonnée du ftacing. 

Les deax plus jeune» équipiars roubaisiens : 
Léon Misse et Vandendrieaachee ne quittent pas 
le ballon et lenr courage, si ce n'est leur science 
du fax, sont souvent acclamés par les spectateurs. 

I ne demi-heure se passe avant que l'O.L. ne 
puisse marquer. ESoy shoote, dans l'espace de 
quelques minutes, les cinquième et sixième but*. 

Un < penalty > pour Lille est accord», Jean 
Trahir ayant arrêté la balle avec les mains. Owen 
le shoote et marque le huitième et dernier but pour 
son Club. 

L'arbitre, M. Vandeweegaete, a arbitré ce match 
avec son autorité habituelle. 

La compos i t ion de* équipe* 
Olympique Lilloi*. — But : Béton ; arrières : 

Wibsux. Leçraod ; démit : Boda, Schubert. Car-
oentier; avants: Montagne, Fleet, £ ioy , Owen, 
Bacrot. 

^ôtejjfV D̂u«*y|7 -

l i s e » , le font»*Bar amriala, qui entraîne l'sejntne 
UUote». depuis U saison derntérs U s M e a vouhr 
B * * » tatre la iMilatailta ratisse» • 

• L» résasiat doua» ua» tas* atss» exact» rie e t 
•n» rat ts ssavcB. nuls Je lataaati» que I» Racla» 
a k* malaèoreoi et q u t n » ou deux reprises. I 

• S l s a a t s i fais, h as** arts, atjtu* uiuca*» 
depuis quelques années. L'Olympique au contrai-
ae. a coiistasassaat p i o g l f t et je le co»sidèr» 

étant, É rneor» aetoeaMe. snaèrteur * t»*» 
tu sMaV» 
taW BT t/»M»»*» I W f T r ? l 

O asatcai rat* Jost * l ia io . Irai* M 
• a t i f t » a* eeuejn» césé. 

Une réstaasatton a «té rtapocée par les Roabai-
**>•» e»**r* leurs nrrartsa*». L" »»*«r'»a^t.uB TatjajqtigHwn » « T t i 

te*»T »UVBI»R awLAItlBM, a*s> » eau» * t 
LéquinB priaUlr» du 9.C.T.. «*t I l eHIt l l trot» 

reasplaçant», a battu, nier, sur son terrain de 1» 
rue d» Varsovie. 1 équ i té cmrospondaBf d * sport 
Ouvrier Calaislen. par trots buts 4 un. A la fln de 
I * pft—Hiu ssi-senspe. c élan le S.OX. qui nematt. 
sur an but a ait*. 

Kxceileat arBirraaja da la. Iran Oaadoy. qui s'est 
montré sévère, mata abeoloment impartial 

L'UNION trOBTIVS TOURqUIHNeiSI »*T 
fBNIOi» têOBTIVI OALAItlINNf, pur t Mlts A I 

Ce match, joué hier, a Calait, fat plutôt ortgtaal. 
vt 4a mi-temps, l u s T. avafi marqué, très facile
ment, trots b*t». les rwiaitam», aux. n'avatant rien 
fait-d» taua, 

Pevit-atre ces derniers Juréreol ils qu'il était lan-
tll» trinslster davantage, car. très courtultaBswit. 
Ils protsMésent aux 1>ourqueaaoi> d'aller vorr, tout 
ensemble, le is iasuc ssstca, U.C. Calais contre U. S. 
Boii lntit lai qat se jouait a coté. 

...Nous supposons <u' i f -n'y avait pas de publie 

n n*otHC-CLua ot-c»L»i» BAT t u t i t a 
sronTivs aouLONNAiac, esr * kuta é s 

MaicA loué a Calais. Comme toujours. U fut 
a n i m a • t a l l et les deax équipes dure»! dcAtoyer 
toiue» le» ressources. La victoire resta aux CalsJ-
sien» par quatre buts contre trots aux Beuloaaais. 

t » RHOINO-OLUB OS BOWBAIX BAT k'CLTBV 
» i q u « L I L L O I S , aar t autt à • 

Ce mate» s'est disputé hier, sur a» terrain de 
l'O.L.. a v e n u d» Ounasrqa», à LiU». 

Il rut laiéreasaat d'un bout à l'autre, car le» 
deux eqaiDe» dèptoyèreut autant de courage et de 
qu» souvent, mais cbaeja* toit, U échoua devant 
ta riaTft» roubsisiesm» o * Scott — un vétéran d» 
football — »e un Outre» tout particulièrement. 

L'équipe llUoise. aesucoa» plut lourde qu» l'équi
pe ronbaltu donna tort à taire * cette der
nière, qui ne dut l a vtctotr» qu'à ton Jeu imvec-
cable et k se» sservi l l l iat i t paaeee entra déasls et 
avants. Henri Voedts ssarqua U premier but pour 
le R.C.R.. sur un centre dé l'aile gauche. Le deu-
xféane but fut shooté par 1*11» gauche. B. Hughes. 

• L-asMeu I m t » T»m»»i»niHe a battn s* 
Sportlng Club Watumossta. aar dix but» à séro. 

• c u l t e s treteltme» 
t e Ba«H»tT Mua ri» «cubais a battu l'Olympique 

Lillois, par dix buta k séro. 
•suites auiriesscc 

t»-aaaln«-4WuB-ri» «ewkals a battn l'Olympique 
Ullols. par six buts t trois. 

MATOHIt AMICAUX 
L'Union teertlv* Teurqaennelse (mixte) a battu 

le Sporuug club Tourquennois (s), par six buts a 
"t^ïïniee. aaertlee Teui queimelte (Juniort III a 
i>att*H*éiad»'Roubal»ien (S), P»r trotsUuts k un. 

LES CHAMPIONMATS DE PARIS 
f K a n s ^ » janvier (par déjséeAe). — -Le» léeulUte 
ih i teni i in i juueee-pax les Clubs de prennere série 
rjonr«le^ob»mpionn»t ouVdoon*: 

Bas*»*g>Cv*b de Frknna b»l btandard Atbletic-

° B ^ d î j S ^ s a B ^ S O s d J i a ^ t u b font m»tob nul 
•foornptalsfMliacuntl but ) . 

jUiaj iéa l iaai lhrf—-*• ' **«• C l a b F Y a D 

* ^ C n J b bat Club Athlétique de 
«BHk _ . -

XàVWr-bat Unron Sportive 

M. O. BobrlJossU; treeener", U. J. Jaooi'i ' gè!cdV 
niatstlsl. M. r . f l i B l i i 

Les cotscours annuels, dana chaque saota», pour 
t e p M f i i i i t j , aoroo t l i eu h» dimsasab» 16 Jaa»*»i 
nronhaaa, é neuf heure» Bearise». 

L« Tour da) Franc»! cycliste 
Lta date oaa étape* 

Tarit, 9 jaavier. — Ainsi qu» aaa* l'avoa» an-
aaaé, la grande épreuve cycliste annuelle erga-
iaée par notre exneUent edujtèl» l'Auto, ee drs-
cdar», comme les snsÉes |»»>»H»rr»*s. au moi» de 
ai|let. Il y aura q u t e s étapes « i le départ tara 
cerné un dirnanotte. Voici d'aUleura le» dsses et 
1 désignation des «tapé*: 

i Juillet: Taris-Roubarx. 
6 jtrillae: BxnbaixMets. 
7 juillets MeU-Bélfort. 
9 i a t lh» : BaUort-Lyoo. 

U i» i l let i Lyon-Graaofale. 
43 juil let: Grenoble-Nice. 
<k> mil let : Nice-Nimes. 
17 juil let: Nimes-Perpn 
19 jui l let: Perpignan-
21 juillet: fiognèroe-de-Luoaon Baponna. 
S » M i t e : aayorma^Boraeasn. . 
SS mulet : BordeaoavN aaiee. 
tT Juillet: Nantes-Brest, 
99 jai l let i Beeet-Oeon. 
S i jui l let: Caan-Paris. 

L ' O U V E R T U R E 
OU V E L O D R O M E D ' H I V t W 

Pari», 8 janvie» {par dipicKt). — L'ouverture 
du nouveau Vélodrome d'Hiver aura heu presque 
certainement le dimanche S& janvier. On 

17 juil let: NMmes-PeTpJirnan. 
D-Heemèree-oe-Lisntin. 

su .programme un grandqwix de irioastttuia dana 
lequel Dupré est déjà engagé «t un» cours» d» 
demi-fond avec Darragon. Une course dé a u joure 

à moins que la grève dee coureurs lasse 
as r»t»»T»aa]*as* I 

L E C R O l l D E S C O U R E U R » C Y C L I S T E S 
Paris , 9 janvier (par rifoécAe). — L» crut», 

country des euawurs uycélAe» profastentanel» » ett 
disputé dans les b o a de Saiat-Cloud sur 7 loL £00. 

&l voici les résuftatt: 1. J*an Blanc, 3. Veys-
sier, 3. OuksMO ; 13 partants. Temps : 98 minutes. 

reoTBALL-auaav 

L E S C M A M P I O r l N A T » 
Paris, 9 janvier {put dipicht). — Au Polo-Club 

de iBasutelle, le Hacing Club de France <1) bat le . 
Cercle Arnica» (1) par 8 points I U 

Au Parc des Princes , le Stade Franoa») (1) bat 
l'Association Sportive français» (1) par 29 point» 
à h. 

Au Stade du • Matin s , i Colombe», le Snor 
ting Cmb Universitaire de France (1) bat l Union 
Sportive du Mans (1> par 24 pointe é 0. 

Paria aa*pB*sa*a*ss! riirox 
t'hJb-TstoloUouesvdu S a 

d» Clicbyaatr '«mritièsfiiy 

la partie se termina. 
— L'équipe 3 ,a -é té battu» par 6 but» a 3 p a n 

1» aroende équipe d u C.A.B. 
CHEZ L E S 8 0 0 L A I B £ S . — La Coupe ^Boué 

ttau. — La Jeune Franc» du Lvcée d» Tourcoing, 
a battu par 4 buts à 2 l'Ecole Professionnelle 
d'Armentières. 

t ieama 
CONTRE DE SIXTE DE ROUBAIX 

La réunion générait du • Jamter 
Les sociétaires ont pris connaissance de l'orga-

nisation. par la Commission et l'Amicale de la 
rue Arohimède. d'un grand ooncert *uivi d'un bal 
travesti qui sera donné la 6 février prochain. 

Après approbation de cette fête, les sociétaires 
votent k principe de l'organisation d'un grand 
tournoi international d'escrime qui aurait lieu en 
juin prochain. La date du banquet annuel a été 
tuée au 29 janvier. Le secrétaire a donné lecture 
de son rapport sur l'escrime 1909 qui fut souligné 
d'unanimes applaudissements. L'assemblée a pro
cédé ensuite au renouvellement annuel de la Com
mission. Ont été nommés: président, M. C. Tou-

mm 
CONSTIPATION 
U M » 4» I M «nate | ft, M é» 

mmammnmamwmm 

al da 1 
te •*> I w i t t i de S t r a t e d» 

— lUfaaar imitations. 77717 

On attendait le» première» a r t l i l n peur la mi-
temps du matoh d» football mais ua» diasine d» 
minutes avant «a coureur apparaît : c'est Huante, 
du PuoabaU O u b de» SpeetB, a i t a t l t servi d* 
Br i l é , d u B.C.B. 

Le» deux nuttaiin antoamalitatal leur tour de 

Rilke e t malgré tout l'intérêt du match l e public 
s» sui t dee yeux et le» applaudit vivement lors

qu'ils franchissent la ligne d'arrivée. 
V o k i l'ordre exact dee arrivée»! 
1er. Honoré (F.C.S.I. ett «i m. U ter. ; t». Bruit 

(R.C.R.). ea • f * i " : «t, stroton» (r.C.ï.l. en è f l t ' i 
te, stroBh» (U.8.T.), an Mao" 1 6e, Ormus (ACJL). 
en «t'ai": Se, Douart (U.S.T.), en U'S0"L le , 
I i anen (U.S.T.). en w a ) " - t t , Leaehart (F.C.8.). 
•n 60 m : te, Dejoeeber IB.C.R.I, t a M'tt" t *«», 
Bourtes Jeua» <a,C.aU, ea 61 i i " - l ie, Dutriez 
(8.C.T 1, an w a T ' : tso, Dramaia (U.S.T.), u i i a . ; 
ta», Catteso tr.C.S.), »n M'ai": Me, Beuacart 
(U.S.T.). en Si'ot"; 15e. Bourses atn» ULC R.l, en 
58*s"; lte. inglebert tF.c* . ) , en 67 0 » ' ; 17e. Le-
febrr» IF.CAJ. en 67' ir ' : l t e . Lautllv-(RC.R.l, en 
57'tt" ; 19e, Deltour tTJ.S.T.l. en M'«" ; n e , Reoret 
IS.CT.): «le. Eagèar (O.8.T.). 

L( OLAtlIMINT M l CLUBt 
1er, Football-du» dm sports, M polntt; 9», Ra-

clag-Chrb de Roubslx. ttt pointât le, Union Spor
tive liJUrqaeauoiss, m points: et, Sporung-<4ub 
Tourquennois. m points, s ix coureurs par clubs 
«talent classés. 

La remise des pr i s aura l ieu mercredi soir, à 
neuf heures. • l'HOtel Ferraille, rue de la Oar». 
k Roubaix. 

HATATlaM 

Ll (rhllrlfl,! RlfftrVl! tf* CPOSS-CMfltr, 
du B îsf-trirt il HoaHii 

Vlcroir* «u Fo»<balhCrubd*» Sport» 
Hier, au Parc des 8p*rU dee Qaatr» ViUea e t 

quelques minutes a-rans-que l'arBitr» ne siffl» 
le coup d'envoi du match de football O.L. B .C.B. , 
fut donné le départ des coureurs participent», au 
cross-oountry annuel organisé par l e R . C . & 

Quatre clubs y étaient représentés: le Racing 
Club rie fboubeix, l'Union Sportive Tcflirquennoi-
se, le r\iotball Club des Sport» e t le Sporting Club 
ToarquBUnoit. m „ , . . . . 

août le» ordre» du stsfter, M. Kindt, preeidentr 
de 1» Conunieeios terrienne des sport» athlétique», 
s'alignèrent vingt-trois coureur», clùtfr* asses c o 
quet et qui indique suffisamment que le cross-
oountry tend à se développer -dans notre région. 

On sait en quoi ce*»i»te u n « cross-country », 
mot anglais qui signifie ; coursa à trav»r» U «ou
trée. . 

Las coureurs doivent suivre une piste trace*, 
très visiblement, avec.des confettis ou des rognu-
res-de papier,, à tr*»*r» ta campagne. 

On n» s'inquiète pas de la nature des-terrains, 
-des bois, des ruisseaux, des haies-que l'itinéraire 
rencontra. Ce sont là, au contraire, autant dobs» 
taolea naturels que 1» « traceur s s'ingénue a accu
muler savamment et que les croesmen doivent 
franchir. 

Ce genre de courte * pied conctita» un »port 

L E P R I X M 0 G H E 
Paris. 9 janvier (pot dépêche.). — A la 

Ledru-iloilin le Club Amical de Natation «donnait 
aujourd'hui une très bonne réunion qui • obtenu 
un gros et légitime succès. En voici les résultait : 

Prix Moche (course à 1 américaine sur 108 met,, 
par értnisi»» de 3 nageurs) .—1. Bquipe Bachelard-
Courage et Ory ; 2. Equipe lomaspolaki frères et 
Paaquier; 3 . Equipe Maaeies'Brun et Aberard. 

Match Aberard-Paequier. — 1. Abtrad, 2, Pas-
quier. 

Pria riu Comité (108 mètres à l'américaine par 
équipes). — i. DoaVheat, équipe Maasias-Brun et 
Courage ; a Equipe. Tomaapolaki frère» e t fit» 

•VIATIBN 

A I S S Y * L B S > M O U L I N E A U X 
Pari». 0 janvier {par dtpêckt). — Avant da re

partir pour la Belgique, M. Bothy de Namur, qui 
vient d'achever la mite t u point d'un nouveau 
monoplan, a fait, aujourd'hui, sur le terrain de 
manœuvres d'Issy-Hss-Mtjuiineeux, quelques essais 
très intéressant». A noter qat c'était la troisième 
sortie de M. -Botiiy et qu'il a réussi plusieurs 
volt de 3 e t 400 mètres avec virage. 

Quant à oe nouveau monoplan. U accuse en 
ordre de marche un poids de 260 kilo» et le pilote 
pèse 102 kilos. 

A U T O M O B I L I S T E S 
Voyet chez Jules Leasaa, 67. rue Nain. Roubaix 

les derniers modèles dé la Grande martrue-
ROCHiT-tOHNiioiR. dernière roerveiile de i m -
dtutrte automobile. Essais sur demande. Ttstt 

nieeitae 

à a t . a d» 
Ainart a» P t i l t i a i . - Mon plaçai acéT/iS B^laTas» li 1 11 

peataur. Idajso. Waste E t n . 
Pris rie tuas» ea t l t (aras: 

•aaa O.-aasa*, «La»; te. Blagueur u. 

. tjm 1 
i td Kumamot 
nar. k la prln 
%U. A. Veil-Ficard. «50: te. K'unreoal.*- Non 
placés : Jim Crow. Qui»», Free Brtaa, Podolia, Py-
réaéen II. Pillard. Golden Prisa» an t. MarcaasMeU, 
rafarnaniai. Stiiammii 

Pris dee Laurier» (steepte-chase, k réclamer. A*** 
francs, i.ont m.) : Ecurie A Leech. gag. S3.SO-, tec. 
OrtUon II, k M. Albert Leech, 94.50- 9e. Ualeyon 
Dayt, k M. Schvmaten. m a o : se, Our Bil l , te. Fa
rt», — Non puces t OU d'or. Dtalina. 

oattBATa ot oaa* 
R O U B A I X . — Lundi 10 janvier, ches Léo* 

Bernard, au c Coq Hardi », 166, rue des Arts, 3 
rie 3 pour 60 francs contra l'Abondance et le» Pe
tits fierons, à 6 heures e t demie. 78480 

TOuaoaiNQ. — Lundi 10, ches Vandeckerkove, 
(Pont-de-NeuvUle). 1 de t pour 900 fr., contre Do
taux et Bout d'Ambre de la Planche et te Ris. 
gnons-Tout réunis. Au parc k t h. 7aawt 

BOURSE DE BRUXELLES 
CUIIHUME COPPEJiHS 

Agent de change agréé i la, Bourse d» BrrrxeUte, 
Ordres de Bourse 1 par mille 

R e n s e i g n e m e n t s et enca i s sement de coupon» 
gratu i t s . 

6, Plane F o n t a i n a s , B R U X E L L E S . 7811S 

États Civils 

ISri lON- SPOeTPHaB B X W B A I S 1 B N N E . — 
Dimanche l'équipe pseuBèeo- de. l ' 0 . & R . -jouait 
o o n t r » l e < i A l b v L^jjartieHfut'ttè» duse, Caçoeu, 
l'arTière de 1'TJÎS.K. marqu*. par un rata? vne»- ^ ^ p l u , ,»lut»fr»» parce qu il dévelorsa» a nssr-
heureux, un bntapour le C.AiR. Cinq minutas- % t i i l e . , i e» nraseleseet 1» n o i t r i w j il n l i i s w t a éa*-
apree~WJjS.il. éfralisa-et c'est par 1 but*»»l!t«»»*jj *|ej»»«j>i.u»è certahrevrapidise de décision devant le» 

iilittafni». i l même de <ra tactique. I l a, »ur la 
course à pied, l'avantage d'être un exercice moint 

.monotone, amusant même à cause dee péripétie» 
et des-difficultés»inopinéesv)Ui se présentent. 

Il n'est peut-être pas de sport pins sain et plus 
"u vivant »-que celui-là qui permet aux jeune» 
gens-d'exercer leur force et leur souples»» an 

jjranaUoAr,. on .pleine- campagne. 
Enfin, le « cross-country » merite-d autant plos 

d'être encouragé qu'il n'entraîne le» pratiquants 
à aucune dépense. 

. . . Le • cross ». d hier, répétons-le, s obtenu 
beaucoup d» succès, les temps accompli» par tous 
les concurrents sont excellents.. . Espérons donc 
que cet exercice prendra bientôt, chez nous, une 
place prépondérante et plus en rapport avec les 
bienfaits que l'on peut en attendre. 

Lltlnéralr» 
L'itinéraire, tracé par MM. Kindt et Kaltem 

bach, avait une longueur de 12 kilomètres 600 et 

Susait par le Ballon, le Cartigny, le Sapin-Vert, 
eau-Chêne, le Hutin et le Cretinier. 
A u départ et à l'arrivée les concurrents devsient 

couvrir un tour de piste du Vélodrome. 

LIS OOURtlt « VINOINHIS 
du dlmaneh», t lanvler 

Vlneennes » lanvler. — (Par dépêche ) — Tolcli 
'les résultats des courses : 

Pr*t de la .fontaine (au trot Monté. t.OOt francs, 
980» m l : 1er, Guetteur, au prince Sturdza, pts. 
•B9.SB, pi. 11.S0. pel. 11.00. pi. 1.M; ïe. Ultra, a M. 
De Tesson de la M..., pes. 32 50 pel. 14.50: 3e, Gi
rouette, a M. A. Durai, pes. 60.00, pet l i a » ; 4e, 
Marceau. — Non placés : (ilortosa. Gondolier, Ol-
ralda. Grande-Duchesse. 

Prix d» Tremlgnen (au trot attelé, S.ooo fr.. 9.800 
mètres) : 1er, Gambade, à M. Thiéry de cabanes, 
pes 8000, pi. 90.50, pel. 98.O0._pl. 8.50; 9e.-Ger»»lse, 
k M. C. Rousseau, pes. w.bO, pel. 6.50- Se Gloriette 
II: i e . Gentille. — Non placé: Oounod. 

f r i s a* taOeeKére (an trot monté, a réclamer. 
-•S.ooo-rfr.. 9.800 m.) 1er, Unité, à M. I. Lemonmer. 

pes. M.oa, pi 970», pel. 56.00, pi. 17.0». 9e, Fran-
cceur. a M. L. Hêmard. pes. l?00 pei. 9.00- Se, 
Pacttonnaire. k M. P. Lenolr. pes. ii.oo. pel. » 5 o -
*«. Félix. — Non placés : Emértlda. Fra Dlavolo' 
Enchanteur. Fauaa, Eclaireur. 

f r i s a* Téare (au trot attelé. 9 ooo fr 9.800 m.) : 
• ter, Fresnay, S M. C. Rousseau, pes. 41.00, pL 90.50. 
-OH^J»». pi. t a » . 9e. Faux Fuyant, k M L. Dubu, 
p e s . l » s o . pel. 18.00; Se. Faon, k M Palxhans. pes. 
41.00, pel. 17XW: 4e, Frichti. — Non placés : (.aliéna. 
Fantasia. Farceur, Félicité, Finance. François, Gou
verneur. Fleure d'Avril. 

Prix de Neeeant-tt-Pia (au trot monté, 4.O00 fr.. 
3.400 m.) : 1er. Gattaae, a M. l. Milet. pes. 57 oo. 
Pi 19.00 pel. 97.50. pi. 10.50; 9e. Galoubet, a U. E. 
Marclllac, pes. u.eo. pel. 7.00; Se. Glaïeul; te, Grl-
tetda. — Non place» : Gourmandlne, Grelot, Gra
cieuse. 

Pris Bé BjBss aewsult (au trot attelé. 8.000 francs, 
3.000 m.) : 1er, Fanny Leyburn. k M A. CapeUe. 
pes. 103.00. pi. 91.S0. pel. 5900 p) 12.50; 9e. Ecu-
rienne, k M. C. Rousseau, pes. 13.00, pel. 7.00; Se, 
Eduen. a M. A. Complu, pes. 16.0t. pel. 7.90- te. 

i Electa. — Non placés : Fauvette. Démon. Urne. 
Drubec. Eglantier. 

Li t COURSES A NICC 
du dnaanon», » lanvler tilt 

Nice, 9 JanTler. — (Par dépêche.) — Voici les ré
sultats des courses : 

Pris Blendln (course de haies, a réclanur. 3 000 
francs. 2.800 m.) : 1er. Montavalle, k M Vanderbilt, 
mutuel unifié. 11 50 et 7.00. 9e. Algésiras II. a M. 
Pfizer. 13.00 : Se. Le Connétable II. a Mme Ricotti. 
10 50; ie . Va et Viens. — Non placés: Guitare. Gll-
da II, Marevo, Cholsy le Roi. 

Pris ee la Di«u» (steeple<hase, 4.000 fr.. 3.500 m.) : 
1er. Epine Vlnctte. k M. Albert Leech. 73.00 et 

Cantnna d * Ratritats 
BOUBAix. — Déclarations dé naissances du di

manche » janvier. — Gustave Uerataa, rue d* 
alcalin, cour Verbracken. i, — Joseph Henry, ru» 
de Denaln. 41. — Antoinette Dclvoye, rue de De-
nain, cour Deaboanet». s. — Marie Cameatier. 
avenue Julteu-Lagache. 

Déclare Uons de décès. — Marie Dauchy. 57 ans, 
avenue Jullen-Latracne. — Florentin Conque. 81 
ans, sans profession, rue de lRpeunàe. 95, cour 
Lepers. 5. — Clémentine Letellter. 74 ans, sans 
profession, rue Claude-le-Lorrain, 12 — Léocadie 
Delalgnle, 66 ans, sans profession, rue Jouffroy, 90. 

Canton d a Lanno» 
M M . — Déclaratlon-de<décès du 9 Janvier. — 

Adèline uudart . so ans. hameau-dea Trols-Baudets. 
Canton» da Tturooing 

T0UR00IN0. — Déclarations de naissances <du e 
janvier. — Léon Vandenberghe. rue de la Baille. 
80. — Henri Desmeure, rue de Comme», 9t. — 
Alfred Baises, rue St-Joseph, cour Bouche. — Char
les Couvreur, rue St-Jaoques, 53. 

H A L L U I N . — Déclaration dp décès du 9 janvier. 
— Geneviève Ugnian, 3 ans. rue st-Sylvestre. 

M 
i y i de Goree 

JL A Rhumes 
tBa*v tMrutrcz LE ^ ^ s 

Baume Omeea 
e a f n e t i e n s et appuesUtotts sur la gorg* e s 
l a poi tr ine; voua seras promptement souiagd 
et a* tarderea pas à voua rétablir. P r i x l 
50 cent . : 1 fr. e t ? fr. Dans toutes Pharmacie» 

L un de» Gérant» : Alrre» Mttt lABH. 
imprimerie du ieea-aai a» Bevéaii , 71. Graode-Rue. 

Dernière Heure 
H, mt CiMftPMÊAMTS PAMTWmJOU ê PÂË HL SPtmt 

LES MINISTRES A NICE 
La tfter t la Ptaltatur» 

N i c e , o Janvier. — Le pretet a donné ce 
soir a a g r a a d diner en l 'honneur des trois 
miniatre» prêtent s e n c e m o m e n t à N i c e -. 
M M . MJUeraad, Cochery et Viviani . Au nom
bre ries autres convives se trouvaient Mai . 
Augaajnour, L é o n B o u r g e o i s , d ivers sénateurs 
et député». 

M. C o c a e r y repart e e soir pour l 'a i i s . 

M. ALBERT SARUAUT DANS L AUDE 
LÊ oartèsj» o f a e l t l t lft lé 

Carcassoon», 9 janv ier . — M. Albert Sar-
raut , aous-eecretaire d ' E t a t à la guerre , • fa i t 
aujourd'hui une v is i te à sua é lec teurs de Lu-
BJtJBjaa, Après l ia banquet , il y a eu conférence . 

M. S e r r a n t a chanté le» louanges de» minis
tère» C l t m a a a t a u e t Br iand e t • a n n o n c e «ue 
maUjré t a n t U aurait c a n d i d a t dana l 'Aude aux 
i i i inba ia t t élaaéatn» légialativa». Dana le» rues, 
le i w t e g » ofncief » é t é eitllé e t pluaieur» cria 
de : m Aaaaasin! l a m e a i n ! >> o n t rappelé à M. 
S a r r s u t la* fusil lades de Narbonne . 

M. C H t R O N A 0 A K N 
Caaa, 9 janv ier . — M. Cbréron a aaisi l'oc 

r a e i f d u * » reunion riu Garnit* Msacuraud 
à ht fin duquel 1» aoua-aecretair» d ' E t a t k I» 
m a i i n » » prononcé un discours sur la pol i t iqu* 
•oc ia le , pour dire un dernier ad ieu à se» élec
teur». 

Les Retraites Ouvrières 
P t r i t , P janv ier . — U n e réunion des soc ié tés 

d» secourt mutuel» affiliée» à la Fédéra t ion des 
société» d» re tra i tes de F r a n c e » eu lieu au
jourd'hui a P a r i s , ton» 1* prés idence de M . 
Dsamrseoei. La» — m e n t e o n t psopoeé le» 
amandéaaanta proposés h l 'article S de» projet» 
d* ratnrte* ouvrier»»; lia v a t e n t e n d u la» ea-
pli t l i t a * d» HU. k i a o t e t Touraud. aeaa-
teat». V a orris» riu jour a rite voté , formulant 
dee abjection» a u ayttènaé' du précompte patro
nal et d e m a n d a n t ou» ai ce aystèsne est v o t é 
p a r la P a r l e m e n t , il sott organiaé d* façon à 
aaaura» | * l iberté du c h o i s d a tr«rai l leur asa* 
jatt» e t a'il e s t mutual iat» , I» versement d irec t 
d» ea» ceAàaation* b 1» eoeiété d» secoure mu-

- —— V 

U TUERIE DE LA RUE AUBRT 
LIABEUF EN CANCER DE MORT 

Paris , g janv ier .— L'apache Liabeut n'a p a s 
été transféré a F r e s n e t . A u dernier m o m e n t 
le docteur Guignard j u g e a n t qu'il était e n 
danger de mort s 'est o p p o s é à ce transfert . 

Les meurtriers de M" Goûta 
Corbenl, Q, janvier. — Le transfert i la pri

son d'Orléans d e s a s s a s s i n s de M m e G o u i n 
aura l ieu, di t -on, mardi ou mercredi au plus 
tard. L'att i tude d e s deux meurtriers n'a pas 
c h a n g é . Michel demeure taciturne ; il m a n g e 
peu et répond à pe ine aux q u e s t i o n s de s e s co 
détenus . Graby, par contre , reste d'un c y n i s m e 
déconcertant et p la i sante , m a n g e d'un bon 
appétit , p a s s e son t e m p s à faire d e s c h a i s e s et 
à lire d e s romans. Ce mat in , après avoir re
fusé d'entendre la m e s s e , il s 'est fait apporter 
un roman. Le misérable qui n'a pas encore 
reçu la v is i te de son avocat , i g n o r e qu'i l doi t 
passer devant la juridict ion mi l i ta irc . i l e spère 
s 'en tirer avec zo a n s de travaux forcés , auss i 
ébauche-t- i l à sa sortie d e s projets n o m b r e u x , 
déclarant que si le c l imat du p a y s lui platt, il 
restera » Cayenne . 

LES APACHES DANS L'ARMÉE 
P a r i s , 9 janv ier . — M. Marcel H u t i n , dana 

l'EcAo de Paris, raconte le fait s u i v a n t , à pro
pos de l 'assassinat de M m e Gouin : 

• Il y a six mois, donc bien avant le crime de 
Graby et Michel, le directeur de la maison cen
trale de MiJun. M. Lantin. fonctionnaire impec
cable et ferme, déclarait au préfet de Melun : 
- Jt> vous en supplie. Monsieur le Préfet^ débarras-
srs-flous du 31e u'iafanterte LA plupart (Se* bon-
a n d» e» régiment que l'on met de garde aux 
Issues de la prison, au lieu d'exécuter leur con
signe», cherchent, par tous les moyens, a fraterniser 
avec te» prisonniers t leur pester des provision» 
et de «ebeo. «4 tiennent avec eux de» propre 
Inouïs. Matât qae d avoir comme factionnaires de 
tels soldats Je préfère, pour la sécurité de mon 
service, ne pa» e» »volr du tout, le serais bien ptu» 
traatjaiUt i • 

Il parsf t qu'effect ivement 1» demande du 
directeur a é t é accuei l l ie e t q u e les so ldats d u 
S l e ne m o n t a n t p lus la garde d e v a n t l a mai -
aoa centra le de Melun . 

La miruatrt d é 1» guerre lu i -même a déc laré , 

paraît - i l , b notre confrère, qu 'ac tue l l ement , 
notre armée renferme p lus de 11.000 condam
nés de dro i t commun. C e p e n d a n t , e n présence 
d u retard d a n s le vo te du budget a v a n t la fin 
de la l ég i s la ture , les miniatre» ne verra ient 
pas la poss ibi l i té de présenter , pour ê t r e dis 
cu tée e t votée par les deux Chambres , la loi 
qu' i l s préparent pour résoudre c e t t e quest ion. 

Les iMnifestitiont dis garçons épiciirs 
Eta lage c h a m b a r d é e t g l s s e e c a s a e t t 

Par i s , 9 janvier . — P e n d a n t que leurs ca
marades mani fes ta ient sur la rive droite , un 
certa in n o m b r e de g a r ç o n s épic iers ont tra
versé l a S e i n e e t sont a i lés é g a l e m e n t mani 
fester devant certa ines ép icer ies de la rive 
g a u c h e . Ils ont tout d'abord c h a m b a r d é 
l 'é ta lage d'un m a g a s i n s i tué 52, boulevard 
Saint-Marcel et c a u s é pour un mil l ier de 
francs de d é g i t s . P u i s i ls se sont rendus de
vant u n e épicerie s i tuée au n u m é r o 6S d u mê
m e boulevard et ont brisé quatre g l a c e s de la 
devanture à 1 aide de boute i l les pr i ses à l'éta
l a g e . 

U n e seule arrestat ion a é té opérée . 

LES GREVES 
A CRAULHET 

La» ptarparlart entra patrarta et ouvrier» 
Graulhe t , 9 janv ier . — L * réunion dos com-

missiong patronale» e t ouvr ières a pri» fin à 
quatre heures o t d e m i e ; le pré fe t d u Tarn y 
ass i s ta i t . A la fin d e la discussion, les patrons 
o n t déclaré accorder l ' augmenta t ion de 25 c e n 
t ime» d e m a n d é e pour le sa la ire des f emmes , 
m s i s i ls ont a jouté ne pouvoir discuter 
aucune a u t r e propos i t ion. Cependant , sur l ' in
t e r v e n t i o n du pré fe t , i l s o n t accepté de s o u 
met tra à leur» col lègues , dans la réunion d» 
j eud i , u n e proposi t ion da» ouvrière re lat ive 
aux contrat» co l lect i f s . 

Lis fantaisies de l'électricité à Paris 
Patate n'y te p*nr rian 

Par i s , 9 janvier. — U n e sér ie d'accidents 
dont l e s c a u s e s s e m b l e n t purement acc iden
tel les et qui seraient dus à d e s courts -c ircui t s 
se seraient produits entre 10 et 11 b. d u soir , 
sur p lus i eurs po in t s de Par is . M. Pataud , que 
l e cri publ ic avait tout d'abord accusé d 'une 
nouvel le facét ie , ne serait pour rien d a n s l'af
faire. 

A v e n u e d e Cl ichy, entre la Place et la Four
c h e , l 'éc la irage a é té mal as suré toute la soi
rée ; d e s g a r d i e n s de la paix s« trouvaient 
p lacés d» lo in e n lo in avec d e s torches de 
rés ine pour éclairer la c ircu lat ion . P lus ieurs 
concer t s et c i n é m a t o g r a p h e s ont dû ce s ser 
l e u r s représenta t ions : l e s spec ta teurs o n t é té 

remboursés ; o n ne s i g n a l e aucun inc ident re
gret table . 

La Réforme électorale 
Un» réunion * Roanne 

R o a n n e , 9 janvier . — L e g r o u p e par lemen
taire de l a réforme é lectorale a d o n n é u n e 
réunion s o u s la prés idence de M. Beno i s t . 
U n ordre du jour e n faveur de l a R. P . a été 
vo té par l 'ass i s tance . 

M. FALLIERES EN t U I M E 
Genève, 9 janv ier . — Dépêche publ iée par 

le Ot uloii : 
• Nous croyons qut< la visite de M. fal l ieres en 

Suisse n'aura pas lieu a l'occasion du voyage du 
président en Sa\ok\ mais * l'occasion de sa venue 
a Besançon au printemps prochain. • 
ELECTION AU CONSEIL GENERAL 

Besançon, 9 janvier . — A Bouaaières, M. 
f^uber. industr ie l , radicaJ-aocialiete, e s t é lu 
par 1 1 2 8 voix. 
LES TRESORS OE LA CATHEDRALE DE 

MESSINE AURAIENT ETE DEROBES 
Rota», 9 janvier . - - On annonce que le» 

trésors enfou i s BOUS les ru ines do l a ca thé 
drale de Messine o n t é t é volée. D ' ines t imables 
exemplaires de l 'art greo ont é t é en levés par 
de» personne* qui ont profité du manqua de 
survei l lance de la police. 

Les Journaux de Paria 
de lundi matin 

Paris, lundi, 10 janvier. 

L ATTITUDE DES SATHOLIQUES 
AUX ELECTIONS PROCHAINES 

Du Gauloi*: 
€ Il est malaisé de contenter la Lanterne ; lors

que Mgr Toulouse voulait oon»tituer pour le» elec-
tu/o» proohair.es, un parti exclusivement catholi
que, marchant à la bataille sou» la direction des 
eveque», notre conlrère ne décolérait pa». Il ful
mine aujourd'hui parce que Mgr Andneu defen 
dant la méthode recommandée par Mgr Turi-ia», 
conseille aux prêtre» de ne pa» intervenir dan» la 
prochaine lutte, sinon pour conseiller ceux qui 
leur demanderaient leur avi» et de l»i«»er se for 
mer, n n » v oartkiper. une Ligue de région dont 
na «ara exclu aucun de ceux qui sont épris de 
vriie liberté. La liberté pour tou», en effet, l è g a 
lité oour loue, c'est ce que réclame I Eglise et le 
jour cù nous olitiendron» la réalisation de ces 
deux n m m e u e s républicaines, elle ee tiendra pour 
satisfaite. » 

LE VRAI R E M E D E 
D e la République f'rançaiee: 
• t.e.s adversaires u.- la naine de mort auront 

p;utètre le triste courage de triompher devant 
cette série rouie et de soutenir que le rétablisse
ment de la rulliotlne n'a pas eu U vertu d'exem
plarité qu'espéraient ses partisans Soit, cela prou-
vr simplement que la guillotine n'est pas a a i e 

seule un remède suffisant pour la profondeur et 
la gravité du mal. Elle n'est même pas un remède, 
elle n'est seulement qu'un moyen de défense a la 
fois empirique et sommaire. Le. mal est dans la 
démoralisation publique et, dès lors, le vrai remèée 
ne peut être que dans un effort de moraliwuon. • 

A PROPOS DE «LA BARRICADE» 
De M. Drumont dan» la libre Parole: 
• Comme écrivain social, Bourget est supérieur 

à Alphonse Daudet qui, ainsi qu'il me s» disait 
souvent, détestait les théorie» et les idées géné
rales. En revanche, Bourget n'a pas comme Dau
det cette riassiou aiguë, presque cruelle pour la 
vérité, ce besoin de faire vrai que possédait Dau
det, qui le poussait comme malgré lui à peindre 
ce qui était autour de bu, au risque de changer 
des amis en ennemis. Ce qui manque un peu a 
Bounget, c'est ce besoin de vérité, c'est eussi l'ab
sence du rire, de t ironie libertine dont part» 
Proudoon et qui nou» venge de tous lea menaon-
çes. de toutes les impostures, de toutes ta» con
ventions, au milieu desquelles nous sommes obli
ges de vivre. > 

LA TUERIE DE LA RUE AUBRY 
D e M. J u d e t , dans Vgtlair : 
> Couvert par des lois lndulgentts. par une admi

nistration tutélaire. par une étrange faveur qui 
disqualifie les victimes au protu des voleurs, l'apa
che est devenu rot : il est toujours libre de sa 
manœuvre, sur que le droit de l*»a*»*i*e l u l appar
tient, par conséquent, maître de la rue. 

• La poliee. dans les cas ordinaires, même quand 
elle connaît le» coupables, hésite dans la crainte 
de se tromper et d être punie: elle est fixée sur la 
presque impunité des repris des Justices : Us s en 
tirent avec un minimum de prison, puis, plus 
audacieux que Jamais et surtout plus expérimentes, 
ils grossissent l'armée intangible du crime. La 
folie d'une tellr mavnanlmité ne saurait être com
prise après de sombres tratrèdles comme celle de 
la rue Aufcry-le Boucher Cette fois .-.ou» supposons 
que la mesure c«t comble et que le courant de 
mollesse sentimentale va se renverser. » 

N o u v e l l e s L o c a l e s 
M A R C Q - E N - D A R C U l 

U n accident de tramway 
Vict ime de ton Ineprtiaénot 

U n e m p l o y é de la C o m p a g n i e des t ramways 
de Li l le , M. J.-B. B a l e n g h i e n , â g é de 42 a n s , 
demeurant à la Madele ine , prenait p lace , di
m a n c h e soir, à sept heures , sur un car M o n g y 
pour se rendre chez sa s œ u r , fermière aux 
env irons de Marcq-en-Barœul . C o m m e à cet 
endroit la l i g n e n e comporte aucun arrêt. 
M. B a l e n g h i e n comptant sur son habi tude d e s 
cars monta sur le t ramway à la marche . Mal
heureusement il g l i s s a sur le so l h u m i d e et 
sa jambe g a u c h e s ' e n g a g e a s o u s les roues 
qui lui sect ionnèrent le pied a u - d e s s u s de la 
mal léole . 

Relevé par les t é m o i n s de cet te affreuse 
s cène , M. B a l e n g h i e n fut transporté dans une 
des sa l l e s du dépôt des t ramways où deux 
m é d e c i n s procédèrent à l 'ablation complè te 
du pied ; une h - u t c aies) tard, une voiture 
d 'ambulance con-v*iv»iit le b lessé à l'hopitai 
Saint-Sauveur. 11 est probable qu 'une nou

vel le intervention chirurgicale sera néces 
saire. 

M. Riche , chef du dépôt , a procédé aux pre
mières constatat ion». 

ai,pela OU 
IU ln-uieuan* 
est» -ui son 
11 lut » imné 
uecais major» 
but heureu-

.,, .K.ompti 
uB pouvait-

M e s Rtpiiies 
L ANNIVEBSAIRl DE LA BATAILLE DE SA-

PAUME — Arras, » janvier. — Cet après midi a 
ete eelebré. a bapaume, te JSe anniversaire de la 
bataille livrée ea I8U. Apres le service religieux» 
le cortèiei est allé au citTIttr». ou plusieurs cou
ronnes ont été déiosees sur te BUMIIIBIftlt élevé a 
la mémoire des soldais atorti i«.ur 1,1 patrie. Des 
discours ont ete prononcés, puis les as»i»u*iis ont 
détile devant la statue du gênerai FatUlierbe 

UN BFFIBiaa A-OEatl AS»44YXIC PAR LE CAI 
A DOUAI. — Luniaucnc, M a t t t u t i Utebvie. pro
priétaire, ayant » causer avec M le lieutenant 
Chartier, au *)e d arulierie, qui loge ea garât 
cher, elle, monta au premier étage il Happa a la 
porte d» ce urnnier; aucune réponse uurisuéa 
par une forte ouour de gai qui se- dégageait r-
.iniiii,r,- du lieutenant, Mme Lelebv 
secours, et la i>ori« de la cbaniure 
chartier fat tuiomée Loineier. tt< 
lit. De respirait plus g.ue laioleuiein 
1res euecgiquv metli par plusieurs IIM? 
de la garnison et quelques aseteur». 
sèment l'atssajnra JI avait i»,iui > n< 
sou œuvre et au bout d uu auimcni 
considérer 1 otncier comme hors j j , oanaçr • £ 
commeucemeiii u asphyxie avait été occasionne par
le gaz- le tuyau .1 urt recliaud s etail detatlie, on 
ne sait" trop comment. La loui.U- a ete prévenu* 
par les soins de 1 autorité militaire. 

LA G E N D A R M E R I E DO.N-NE LA Ç K J M B 
A l X R E P R I S ÉèèrJl'Sl'lOlJ HtlAifc..» A L t - S i 
— La eiidarniene, au cours « u n e visite operaa 
dans les cabarets de la rue de Douai, >'J k^ent 
de ii-jutbrcux l>lges et 1-laaiauas, a ai lvte un 
BeUe, Emile \ anuenbiom ->. il* ans, mineur, ton-
diiiiue a 1» orisoo pour bria de clôture. D* m m -
tueuses leuimeo se tout vu dresser H t t M V t r e a 
pour iiilraUiou à la foi de lb io . îeï lemeutaut • 
sejoui des ,-irangers en I- rajac*. 

'SiUlUlUE t'usa J E U N E B O N N E A ARRAS 
— Dtmancue vers midi, M. Irauin. .abaretier, a 
retire de la Scarpe le corps d une jeune personne 
dont on ne put tout d abord établir I identité. L* 
cadavre lut transporté à I hôpital par les soins 
de la police et dan» le cours de l'apres-midi il fut 
reconnu comme étant celui d'une jeune bonne Agé» 
de MO ans: Julienne iortier.eui. , i . . swittat du ué-
paitemcnt du l'as-de Cahue. 1 el le jeune bonne 
axait ete euaasasat d une Baejaaa de commerce, »a-
medi son , pour indélicatesse. Uu suppose qu 
à celte cause que l'on doit attribue!' 
désespoir. 

I A E N F A N T G R I E M O I E N T t R l L Ê A 
I 'PJL'J-ES. Ua enl»nt âgé de six ans, \ ictor 
Fi'.'haux tombait ;ewdi dene une boaaine d ea» 
bouillante et se br»iait fortement aux jambe». La 
docteur De egtjyi appe.é, fit on paaseineiii et ne 
constata aucun danger. 

Hier, le Rtmiii. profitant d un mem»nt d'inat-
tentien de ses parents et se trouvant suprè» du 
poêle, ne tiouvn rien d„' mieux que de prendre 
des bouts de ouate autour de te? ?a:nbee «In d'v-
niettie le feu qui se communiqua à so.i ; ameutent. 
Aox cri» poussés par l'enfsnt, les parents ecc<j*-
ruront e* arrachèrent, le itambin à cne mot* 
atroce. Les brûlures M I » asses i^rofv-ide» et l • » -
ftnt devra carder un asses leug repos. 

acte d» 
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